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ACTEURS.

BASTIEN.

BASTIENNE.

M. BARBARIN , Seigneur du Lieu.

FRONTIN , Valet de Mr. BARBARIN

* Vous trouverez à lafin de la Piéce un ajoutéqu'on

afaità la Scene III. page 10. Après la ligne , Et que

tum'aimerastoujours ; vous lirez : Si s'lon l' goût de

tamagniére ,&c.

La Scene est dans une Campagne,
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NOUVELLE BASTIENNE ,

OPERA- COMIQUE

EN UN АСТЕ.

SCENE PREMIERE.

M. BARBARIN , feul,

AIR. LabeautéSauvage.

Ln'eſt rien quitienne

A l'attrait du bien ,

Etpour moi ,Baſtienne

QuitteraBaſtien.

Je voudrois voir ,

Qu'àmon pouvoir

Aij



4 LA NOUVELLE BASTIENNE

Ilfût rebelle :

Un telmaraut

Seroit bientôt

Loinde ces lieux ;

Et pour lors la Belle

M'en aimeroit mieux.

AIR. Comme je l'étrillerois,

Pour épier cette fille ,

Frontinn'a rien negligé:

Je l'attends ... & l'enrage

Ne vient point... Ah je pétille :

Morbleu , fi je le tenois ,

Comme je l'étrille , je l'étrille.

Morbleu , ſi je le tenois ,

Commeje l'étrillerois .

SCENE II.

M. BARBARIN , FRONTIN

AIR. Du Prévôt des Marchands.

ARRIVE doncCoquin.

FRONTIN.

Monfieur,

Vous mefaites beaucoup d'honneur.



OPERA-COMIQUE.

M. BARBARIN.

Reponds Maraut , que dirBaſtienne?

FRONTIN.

Elle dit qu'elle aime Baſtien.

M. BARBARIN.

Quefait-elle ?

FRONTΙΝ.

Rienqui convienne

Avotre amour.

M. BARBARIN.

Maisencor ?

FRONTIN..

Rien.

M. BARBARIN.

AIR . M. l'Abbéoù allez vous.

Te plaît-il de t'expliquer ?

FRONTIN.
1

Mais ,

Cela veut dire en bon françois ,

Que votre Rival goûte....

M. BARBARIN .

Hébien?

S

Aiij



6 LANOUVELLE BASTIENNE ,

FRONTIN.

Parce ſeulmot , fans doute ,

Vous m'entendez bien.

M. BARBARIN.

AIR. Eh qu'est à que çam'fait àmoi.

Hélas , ce récit affreux

Augmenteencore mon martyre

Ainſidonc, ils font heureux ,
Et tum'ofesici le dire ?

FRONTIN.

Mais est-ce mafaute àmoi ?

M. BARBARIN.

Crains la fureur qui m'inſpire.

FRONTIΙΝ.

Mais est-ce ma faute à moi ?

M. BARBARIN.

AIR. Monpetit doigt me l'a dit.

Je ne ſçais àquim'en prendre.

Si je ne dois rien attendre

En agiſſant par douceur ,

Bientôtlaforce ou l'adreſſe.

FRONTIN.

Lacontrainte à la tendreſſe

Atoujours porté malheur.



OPERA-COMIQUE.

M. BARBARIN.

AIR. L'occaſion fait le larron.

Va,j'aidonné les ordres néceſſaires

Pour m'aſſurer de Baſtien.

FRONTIN.

Les voici

م

Leuruniondérange vos affaires ,

Car...

M. BARBARIN.

Viens , écoutons-les d'ici.

Ilsse cachentpour les entendre.

SCENE ΙΙΙ.

BASTIEN . BASTIENNE.

BASTIENNE.

AIR.Ma mi Babichon.

TUm'aimes donc bien ?

BASTIEN.

Dans l' monde iln'eſt rien

Z
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8 LA NOUVELLE BASTIENNE

Qui r'ſſemble àta r'ſſemblance.

M'aime-tu bien toi ?

BASTIENNE.

Qui,Bastien.

BASTIEN.

J' te croi.

Car tu m'l'as dit d'avance.

Dam' plus ça s' fait voir ,

Plus on l' veut ſçavoir.

Quandon feintqu'on l'ignore ,

C'eſt qu'on eft charmé ,

Etantbien aimé ,

De s' l'entendr' dire encore.

BASTIENNE.

AIR. Ah ! c'est une merveille.

Tu n'espas comme cesMonfieux

Qui ſe difentbien amoureux :

Leus foupirs , leus deſirs, leus feux.

Ah, c' n'est qu'une peinture.

Mais les tiens

Etles miens ,

Voilàlanature.

BASTIEN

Même Air.

N'as-tu pas vûpaſſer par fois

--

2



OPERA-COMIQUE.

Debelles Dames dans nosbois

Alles avontde r'luiſans minois.

Ah , c' n'eſt qu'une peinture ;

Mais tes traits

Toujours vrais ;

Voilà la nature.

BASTIENNE.

AIR. Nonvousnem'aimezpas

Je vois lorſque j' te r'garde

Qu' tu me r'gard' tendrement.

BASTIEN.

Et parguenne j' n'ai garde

D'te r'garder autrement.

BASTIENNE.

1

Le ſoir quoiqu'il faſs' fombre ,

Mon cœur te voit venir.

BASTIEN.

Quand je n' verrois que ton ombre,

Çam' f'roit toujours plaifir.

Mêmeair.

Lorſquej' m'en vais , map'tite ,

Jen' penſe qu'à r'venir.
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BASTIENNE.

Etmoi , lorſque tum' quitte ,

Jen' pens' qu'à te r'tenir.

L'Amour cauſe la gêne

Quinous faittant fouffrir.

Mais quoiqu' ça faſs' d' la peine ,

Çafaittoûjours plaifir.

BASTIENNE.

AIR. Le ruiffeau qui dans laplaine.N°. I.

Tantqu'on verra la riviere ,

Atoutl'monde fournird' l'iau ;

Tonminoisquiſçait me plaire ,

Amesyeuxparoîtra biau.

Souvent dans l' ménageons' boude

Après deux mois d'amiquić ,

Onſer'pouſſe avecquel'coude ,

Onn' s'aime plusqu'àmoiquié;

Mais il n'en eſtpas d' même

Dec'qu'eſt d'en casd'nos amours.

MonBaftien, tout dit , que j' t'aime,

Etqu' tu m'aimeras toujours.

BASTIEN.

AIR. Quandun tendron vient en ces lieux. No. 2.

Donn' moi ta main.

bis.

1
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BASTIENNE.

Prends , puiſqu' tu l' veux.

BASTIEN.

J' ſuis ravi quandj' la baiſe.

BASTIENNE.

TienBaſtien , bais' les tout' les deux.

Drès que çat' faitbien aiſe.

Jefens...

BASTIEN.

Je ſens auffi

-Qu' çam' tient ici.

BASTIENNE.

Moi , çam' tient là.

Là , là.

M. BARBARIN , ſe montrant.

Oh , oh , ah , ah,ah , ah.

Jeſuis charmé de voir cela.

BASTIENNE , emmenant Bastien.

Viens çà.

Ilsfortent.
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SCENE IV.

M. BARBARIN, FRONΤΙΝ.

M. BARBARIN.

Arr. Nonje neferai pas.

CONCOS-tulel'âme.
mechagrin qu'ils jettentdans

Vainement , ce butor croit l'avoir pour ſafemme.

Enentrantdansce bois , Baſtien doit être pris.

Suis leurs pas.

FRONTIN.

MaisMonfieur...

M. BARBARIN.

Fais cequeje te dis.

८

1



OPERA-COMIQUE.

SCENE. V.C

....... M. BARBARIN ,feuh ...

S

AIR. D'Epicure.

URmoi , la fortune ſans ceſſe

Averſé bienfait fur bienfait.

Queferventle rang , la richeſſe ,

Quand le cœur n'eſt point fatisfait.

Sans porter aux Rois nulle envie ,

Un Berger plaît dans ces Vergers ;

Mais que d'inſtans où dans la vie ,

Les Rois voudroient être Bergers.

AIR. Du Prevêt desMarchands.

Près deBaſtien,je ſuis unRoi ,

Sonbonheur l'emporte ſur moi;

C'eſtdansle cœurqu'il prendſa ſource

Jevoudroisbienlui reſſembler ?

Faut-il- que toute mareſſource:

Conſiſte ,hélas! àletroubler.

4
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14 LA NOUVELLE BASTIENNE ,

SCENE VI.

Cette Scene & laſuivanteſontde M. Anfeaume:

M. BARBARIN,BASTIENNE, pleurant.

BASTIENNE.

AIR. J'ai perdumon ami. Nº. 3 .
;

ON Baſtien vapérir ,

Amesyeux on I vientd' ſaiſir;MA
Ils le feront mourir :

MonBastien vapérir :

Jen' puis les'courir :

Jen' ſçais qued' venir.

AIR. Hélas tut'en vas. Nº. 4.

Aga ,

Cesgens-là,

Faut qu'ils ayent l' cœur plus dur cent mill' fois

qu'unrocher :

Mespleurs,

Mesdouleurs ,

Rienn'apûles toucher.

ApercevantM. Barbarin.

Monfieur ,

Quevot' bon cœur



àpart ,

haut,

àpart.

haut.

:
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Pour nous s'intereſſe ;

Sauvez ,

Vous l' pouvez ,

L'objetdematendreſſe.

Aga ,&c.

Dansce malheur extrême ,

Vous s'rez la bonté même ,

Si vous nous protegez :

Auprès de faBaſtienne ,

Faites que Baſtien revienne ;

J' vous s'rons bien obligés...

Aga ,&c.

M. BARBARIN.

1

ام

AIR. Du Prévôt des Marchands.

Bon!monprojet aréuffi.

Faut-il ſe chagriner ainſi ?

Reprenez vos fens , maPoulette.

BASTIENNE

Moncher ,Monfieur , çan' ſe peut pas

Après la perteque j'ai faite ,...

Jen' defir' plusque le trépas.

M. BARBARIN.

AIR. Jeferai mon devoir.

Flattons un moment ſa douleur.

Je plains votremalheur.
bis
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BASTIENNE.

J'ai bien ſujet de m'affliger ,

Vous en allez juger.

AIR. Dans ma Cabane obfcure.

J' paffionsdans cette av'nuë ,

Caufantdenos amours ;

Quatrehomm' à notre vûe

S' préſentent comm' des Ours ,

Avecun'mein' fournoiſe :

L'un d'eux pouffe Baſtien ;

C'étoitpour chercher noiſe ,

CarBaftienn' ly f'foitrien.

MêmeAir."

Moiqui n'aim' point l' tapage ,

Jedis à cemutin ,

Monfieur , j' ſomm' du Village :

Paffez vote chemin.

Sans m' répondre , il attire

De fon côtéBaſtien ;

C'pendant , j' puis bien vous dire

Que Baſtien n'l'y f' foit rien .

M. BARBARIN.

AIR. Ah! monmal ne vient que d'aimer.

Perdre unAmant , c'eſt preſque rien.

BASTIENNE.

Mais c't Amant faifoittoutmonbien.

M. BARBARIN.
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M. BARBARIN.

Pour foulager votre tourment ,

Il en faut faire un autre.

BASTIENNE.

Moi, changer , nenni-da vraiment :

J' ſomm' trop content'du nôtre.

M. BARBARIN.

AIR. Oh , oh , oh , oh. Ah , ah , ah , ah.

Ungrand Seigneut t'adore.

BASTIENNE.

Oh , oh , oh , oh, Ah , ah , ah , ah.

M. BARBARIN.

Ce n'eſt pas tout encore.

BASTIENNE.

Que veut-il avec ça ?

M. BARBARIN.

Que tu l'aimes bien.

BASTIENNE.

Qu'il n'efpere rien.

Je n' puis aimer qu' Baſtien.

M. BARBARIN.

AIR. Ah!fij'avois connu M. de Catinar.

Ceffe pour ceGarçondes regrets ſuperflus :

Le forten eſt jetté,tunele verras plus ;

B

1



18 LA NOUVELLE BASTIENNE ;

C'eſt parmonordre enfin qu'ilſe voit reſſerré ,

Etplus tu l'aimeras , plus je l'y retiendrai.

BASTIENNE.

AIR. J'ai perdu mon oiſeau.

Et qu'en voulez-vous faire ?

Pourquoi ce traitement :

Ilne s'attendoitguère

Aça, le pauvreenfant.

Rendez-le , Monfieur , rendez-moi monAmant.

BARBARIN.M.

AIR. Du Cap de bonne Esperance.

De ce Ruſtre , ma Charmante ,

Crois-moi, perds le ſouvenir ,

La fortune te préſente

Le plus riant avenir.

J'aide grandsbiens ,&je t'aime :

Sidecet amour extrême
د

Tu veux m'accorder le prix ,

Tous mesbiens te ſont acquis.

BASTIENNE.

AIR. Nº . 5. Quand je levois , je perds la voix.

:

Ne v'là-t'il pas

D' biaux appas !

Jen' veux point de vos richeſſes,

Traîtreſſes.
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Sans avoird' rente ,

Jevis contente.

Quand on ſçait tourner un fuſeau ,

Quel'on ſçait ſoigneruntroupeau ;

Onpeut fortbien

M.

N' manquerde rien.

BARBARIN.

AIR.Ala Ville onſe laiſſe donc prendre.

Detabeauté ſonge à faire uſage ,

Tu ferois bien fotteen verité,

Pouvant briller au plus haut étage ,

De reſter dans ton obfcurité.

BASTIENNE.

Votre avis , Monfieur , s'roit bon à ſuivre :

Pourqui n' pourroit vivre ,

Sans un gros r'venu .

Mais on dit comm' çadans not' Village ,

Qu'il eſt bien plus ſage

D' garder ſa vertu.

M. BARBARIN.

Même Air.

19 .

Decettevertu ,que veux-tu faire,

C'eſtunnom frivole , &fans effet.

Crois-moi , laiſſe-là cette chimere.

Et fuis , fans rien craindre , mon projet

Bij
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リン

Onbrave bientôt la médiſance ,

Quand vers l'opulence ,

Oneſtparvenu.

BASTIENNE.

Ça s' peut , mais on dit dans not' village ,

Qu'il eſt bienplus ſage

D' garder ſa vertu.

àpart.

haut.

M. BARBARIN.

Même Air.

Mespromeſſes ne fontpointlégeres ,

Vois-tu cette bourſe pleine d'or;

Pourvû qu'à Baſtien tu me préferes ,

Je te le donne ,&bien d'autre encor ;

Demon amour c'eſt un foible gage ,

Prens...

Qu'elle eſtſauvage.

Oh! tu làprendras.

BASTIENNE, fuyant.

Nenni dà, Monfieur,je ſomm' trop ſage ,

Je n' voulonspointd'gage ,

Quand l' marchén' plaît pas.

M. BARBARIN.

0 211 ここ
AIR. No. 6. Les niais de Sologné.

Eſprit farouche ,

Rienne tetouche.
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Quoi ! tes mépris ,

De matendreſſe ſont leprix !

De tantd'audace ,

Mon cœur ſe laſſe.

Pourmevenger ,

Jenedoisplus riennégliger.

BASTIENNE.

Hélas , que faire !

M. BARBARIN.

13970

Dans ma colere ,

Je vais bientôt

Punir ceBaftien comme il faut,

Oui, ton refus à mon Rival

Sera fatal.

BASTIENNE , l'appellant.

Monfieur , Monfieur.

M. BARBARIN , revenant.

Es-tu d'accord....

BASTIENNE , désesperée.

Baſtieneſt mort.

Jen' puis dutout

Parer le coup

Quileménace.

Buj

21
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22 LANOUVELLE BASTIENNE,

C'eſtde

M. BARBARIN.

vous,

Toi.

Il tientàtoi.

BASTIENNE.

C' n'eſt pasd' moi.

ENSEMBLE.

}qu'il doit attendre ſa

Quoiqueje l'aime
Puiſquetu

Faitesvous-

Prends ſurtoi- même ,

Unnoble

grace

Faisun

Pouradoucir ſon triſte

Jeffort

fon)fort.D'un mot , tu peuxchanger

Calmez nos

Calmefes peines,

Brifez fes

Briſeſes )chaînes.

Baſtiennen'obtiendra donc

Quoi!pourBaſtien ,

Baſtienne ne feradonc

rien
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M. BARBARIN.

Soismoins rebelle ,

Faut-il, crueile ,

Quejete preſſe,

Quejem'abaiffe

Ates genoux ,

Pourt'inſpirer des ſentimens plusdoux.

BASTIENNE.

M.

Qu'exigez-vous ?

BARBARIN.

Leſeulbien dontje ſuisjaloux ,

Ledon d'un cœur ,

Dont monbonheur

En ce moment

Dépend.

BASTIENNE.

Je le voudrois...

M. BARBARIN.

Hébien ! ....

BASTIENNE.

Mais hélas ! jen' ſçaurois.

M. BARBARIN.

Eſprit farouche ,&c.

Eiv
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24 LA NOUVELLE BASTIENNE,

SCENE VII.

BASTIENNE, feule.

AIR. Fidélefans moi moncherBastien

REDAMT ilfemble àces grosMonfieux
Dans leurs feux ,

Quetoutdoit ramper d'vant eux ;

Parc' qu'ils font bien riches ,

2Etqu'ilsn' fontpaschiches

Qu'ils n'ont qu'à s' fair voir ,

Pour nous émouvoir.

Bien folle,

Quis' fieroitàleur parole.

Moi, quitter comm'ça ,

Cepauvre Baſtien , qui toûjours m'aimas
Ouida!

Mon ame

Afonnomſeuls'enflamme ;

S'il n'apasl'adreſſe

D' vanter ſa tendreſſe ,

Le feu de ſesyeux

M' l'a fait fentir bien mieux.

Tredam' il ſembleàcesgros Monfieux ,

Dans leurs feux ,

Quetout doit ramperd' vant eux,

Parc'qu'ils font bien riches ,

Etqu'ils n' fontpas chiches,

Qu'ils n'ont qu'as'fair'voir

Pournous émouvoir.
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SCENE VIII.

BASTIENNE , FRONTIN,

FRONTIN.

AIR.Le tout par nature. No. 7.

A
lafin , mabelle enfant ,

MonMaître eſt-il triomphanta

BASTIENNE.

Bienloind' ça ,j'ai pour c'méchant

Du mépris ,je vous jure ,

EtpourBaſtienplus d' penchant ;

Letout parnature.

AIR. J' veux être un chien.

Quandj'avons engagénot' foi ,

N'ypoint manquer , c'eſt not' loi.

LFRONTIN.

Aifément cela ſe peut croire ,

Mais onbriſe depareils nœuds

Quand ontrouve à les placer mieux ,

Et puis , de mieux en mieux :

UnSeigneur curieux ,

Finit par illuftrer votre hiſtoire.

i



26 LANOUVELLE BASTIENNE ,

BASTIENNE.

AIR. Mais comment , ſesyeuxſonthumides.

Atout çaje n' puis rien comprendre.

FRONTIN.LT

Oh!je vais vous le faire entendre.

AParis plus d'uneGoton ,

Quin'emporta de fonVillage

Qu'unbeauminois, pour toutbagage,

En moinsd'un an ſe fait un nom.

Prend un hôtel , des gens , un ton ;

Sesgrands airs , fes mines , fes graces ,

Se repetent danstrenteglaces.

Goton, qui pour unbeau corcet ,

Eût laiſſebriſer ſon lacet ,

Apréſentjoue à la Princeſſe.

Enfin, cellesde fon eſpéce ,

Quebornoitun mets très-frugal ,

Mangeroient le Thréſor Royal.

BASTIENNE.

AIR. A tablejeſuisGrégoire.

Ohmoi, fans fairela fiere, ..

Je ſçaism' conduir' Dieu merci ,

Si chacun a ſa maniére

D'aimer,j'ons la nôtre auffi.

Sur l'herbedans l'innocence ,

Dupain fecnous eſtplus cher ,

Qu'un r'pas pleind' magnificence>

Que le répentirrendamer.
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SCENE IX. & derniere.

27

BASTIENNE ,FRONTIN , BASTIEN,

Conduitpar une Troupe de Payſans.

BASTIEN.

AIR. Ah maman que je l'échappe belle.

AHBaftienne ! que je l'échappons belle ,
Bais'-moi , mes amours ,

M'aim'-tu toûjours.

:

BASTIENNE.

Oui , j' fuis fidéle.

BASTIEN.

AhBaſtienne ! que je l'échappons belle.

BASTIENNE.

Cont' moi tout ça.

BASTIEN.

Oui , tien , j'm'envaiscommencer par là.

Ces Bergers quivoyont qu'on m'emmene

D'Monfieur Barbarin

Rendent foudain

L'attente vaine.

Craignanttout , ila cedé ſans peine ,

Mon Parain l' Bailli

Liy a fait entendr' raiſon auffi.

د



28 LANOUVELLE BASTIENNE ,

Ah Baſtienne ! que j' l'échapponsbelle

Malgré les Envieux ,

J' feronsheureux.

BASTIENNE.

Labonn' nouvelle !

BASTIEN.

Puiſque monParainde tout çaſe mêle ,

J' ferons tôt mariés :

D' la noce , ils font déja priés.e

BASTIENNE.

AIR. Ah ! monmal nevientque d'aimer.

Tien , tout c' biau mondea l' cœur fi bon ,

Qu'ilsm' plaignoientdans mon affliction.

Il faut les r'mercier.

BASTIEN.

T' asraifon.

BASTIENNE.

Mais faut d' la belle parole.

BASTIEN.

e

Au lieud' çachante ſte chanfon

Qu'a fait not' Maître d'Ecole.
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RONDE

AIR. Hé Madame qu'attendez-vous Madame.

N
Equittonsjamais nos hameaux ,

L'Amour ſe plaît fous nos ormeaux :

Ne quittons jamais nos hameaux ,

Les plaiſirs y font toujours nouveaux.

Laiffons , laiſſons auxGrands de la Ville ,

L'artde n'enpas trouver entre mille.

Levrai biennous fult ,

Autantqu'il les fuit :

Chezeuxon éblouit ;

Mais ici l'onjouit.

A

Nequittons jamais , &c.

UneDame

Qui s'enflamme ,

Pourmieuxplaire ,

Doitle taire.

Mais en aimant nous le diſons ,

C'eſt en lediſantque nous plaiſons.

Nequittons jamais ,&c.

Parmi nous on voit l'Amour foûrire :

Triſtement à la Ville on foûpire.

29
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Nos Bergers heureux ,

Toujours amoureux ,

Au ſein de l'enjoüement

Puifent le ſentiment.

Nequittons jamais nos hameaux , &c.

La Bergere ,

Eſt ſincére ,

Sanscaprice ,

Sans malice ,

Elleditun oüide bon cœur.

Ne quittonsjamais nos hameaux , &c.

BASTIEN.

AIR.Ça n' durera pas toujours.

Enfin not' chagrin ceſſe ,

Et j'allons être Epoux.

BASTIENNE , au Public.

Meſſieurs , quoiqu' çanous preſſe,

Etque rienn' ſoit fi doux :

J' vous quittons malgré nous , quatrefois.

Fin de la Nouvelle Bastienne.
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LA FONTAINE

DE JOUVENCE,

BALLET NOUVEAU,

De la Compofition de M. NOVERRE , Maître

des Ballets de l'Opera- Comique.

:

Danſé pour la premiére fois ſur le Théâtre de la

Foire St. Laurent , le 16. Septembre 1754 .

L
E Théâtre repréſente unjardin orné de berceaux,

defleurs , &c. Dans le fonds est une Fontaine ,

dont les eaux ont la vertu de rendre lajeuneſſe. Au-

deſſus est le Temple de l'Amour. Des Bergers & des

Bergeres, rangésſur les degrés du Temple , rendent

graces à l'Amourqui les a rajeuniss

UN BERGER chante ſur l'air : A l'Amour rendez

lesarmes.

Tendre Amour , reçois l'hommage ,

Queméritent tes bienfaits.

Tunous rends notre bel âge ,

Etcegage 1

Nous engage

Ate ſervir àjamais.
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UNE BERGERE , ſur le mineur du mêmeair

C'eſt de toique tout tient l'être,

Tufais lebonheur des Dieux.

Leplaiſir que tu fais naître ,

Placeunmorteldans les Cieux.

Soupirer , c'eſt te connoître ;

Quite connoîteſt heureux.

Entrée de Bergers & de Bergeres , portant chacun

une houlette & une guirlandedefleurs.

ENTRÉE D'HÉBÉ.

LesBergers reprennent leur danse avec les guirlan-

desſeulement.

Quatre Vieillards viennentſe mêler à la fête. Se

voyant rebutés desjeunes Bergers , l'un d'eux exprime

ainſiſesplaintes.

AIR. Nº. 2. Ah!qu'on est heureux de mourir.

Ah ! qu'il eſt affreux devieillir

Quandonfentencorquel'onaime
bis.

Une Vieille implore leſecours de l'Amourpour obte

nir-d'êtrerajeunie.

AIR.N°. 3. Fatal amour, cruelvainqueur.

Sois favorableànos defirs ,

Tavoixſçaurapournous reveiller lesplaiſirs.

bisi

De
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:

Detes feux remplis nos âmes ;

Nos corps font abattus ſous le poidsdenos ans.

Viens , Amour , ranımer nos fens,

Oudans noscœurs éteins tes flammes.

Sois favorable ànos defirs ,&c.

33

C'eſt toi dont le pouvoir communique à ces ondes

Le ſecretqui nous rend l'uſagedesbeaux jours.

Hélas ! accorde-nous un genereux ſecours ,

Ouvre-nous les tréſors de ces fources fécondes.

Sois favorable à nos defirs , &e.

Les Vieillards vont à la Fontaine , on leur préfen-

te à boire , & dans l'inſtant on les voitse transformer

enjeunes Bergers. Deux d'entr'eux reviennentfur le

bord du Théâtre , & chantent.

DUO,
!

AIR. Regne Amour, &c.Nº. 4.C

ChanteunDieuquej'adore ,

Vole , viensdans mes bras ;

Un plaiſir plein d'appas ,

Eſt l'encensqui l'honore."

Les deux autres Vieillards rajeunis danſent une
Pantomime.

C
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ENTRÉE DE L'AMOUR.

Une Bergere adreſſe à l'Amour cette Arriette.

AIR. Petits Maîtresfans cervelle.

2

2

Dieu charmant ! tondoux Empire

Eſt l'empire du bonheur ;

Une Belle laiſſe lire

Atravers de ſa rigueur ,

L'eſpoird'unmoment flatteur.

Elle foupire ,

Undouxmartire.

Te foumet bientôt ſon cœur ;

Dieu Charmant ,&c.

Afontour l'Amant foûpire ;

Tous deux d'un tendredélire ,

Goûtent bientôt la douceur.

Tu les inſpire

Afaiſir l'inſtant flatteur.

Dieucharmant,ton doux Empire ,&c.

LaMusiquesetrouve dansle Chinois poli en France.

L'AMOUR CHANTE.

AIR. FanfaredeBourgogne.

Peupleheureux , dema puiſſance

Vous reſſentez les effets;

Que votre reconnoiſſance

Soit le prix demes bienfaits ?

T
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Que tout s'éclaire& s'enflamme ?

Quedes fleurs forment vos fers ,

Et qu'enfin une même âme

Semble animer l'Univers.

Lesquatre parties du monde se raſſemblent aux

ordres de l'Amour ; sçavoir , l'Europe repréſentéepar

trois François , l'Afie repréſentéepar trois Turqueſſes,

l'Afrique repréſentée par trois Negres , & l'Ameri-

que repréſentée par trois Américaines..

ENTRÉE des quatre Nations.

PAS DE DEUX , un Ture & une Turqueſſe.

UN TURC CHANTE,

AIR. Contredanse du Bullet Chinois.

Un François n'est qu'undiminutif

D'unMuſulman actif ,

Son cœur toujours apprentif

Eſt plaintif,

Eftcraintif

Pour la récidive ;

Sa flamme tardive ,

D'unminois ſenſitif,

Piquel'amour propre au vif.

Chez nous l'Amour plus inſtructif,

Dans l'inftant eſt déciſif.

Moins maniéré ,mais plus nair;

Cij



36 LANOUVELLE BASTIENNE,

Son tranſporteſt démonſtratif.

Voit-ond'unobjettentatif

Lecoupd'œil expreffif ,

Notre feu pour lors exceffif,

Afon ordre attentif ,

Fait unjeudu ſuperlatif.

PAS DE TROIS NEGRES.

Le Ballet finit par une Contredanſe de cerceaux de

fleurs.

FIN.

LesAirs de la Fontaine de Jouvence ſe vendent

feparement.

Vû, permisde repréſenter &d'imprimerà la charged'en-

regiſtrement à la Chambre Snydicale , ce 15 Septembre
1754. BERRYER.

Le Privilége & l'enregiſtrement ſe trouveà la fin du

nouveau Recueil des Piéces Nouvelles , qui ont été Ré-

préſentées ſur le Théâtre de l'Opéra Comique.

1
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* Pour lapage 10. lifez ce qui fuit.

BASTIEN.

AIR.DeManon Girou.

Si s'lon l' goûtde ta magniere ,

Jete paroisgenti ;

Moi , j' te regardemaBergere

Comme la parl' d'ici.

BASTIENNE ,

Ailleurs , comm'dans not' Village ,

Cornetteou chapiau :

L'objet qu'on aim' davantage

Nousparoît le plusbiau.

BASTIEN.

AIR. Ne v'là-t'ilpas que j'aime,

J' nous unirons avecplaiſir.

BASTIENNE,Soupirant.

Oh ! oui , foi d'honnêt' fille.

BASTIEN.

Mais ,t'nez , voyez rienqu'unfoupir.

Ne vla-t'il pas que j grille.

Ilfaut reprendre la page 10. à ces mots , Donn

moi tamain.



AIRS

JelaNouvelleBastienne

N.1
Opera Comique

Tantqu'onverrala rivierea
tout

I'mondefournird'liau,tonminois quisçaitme

plaire,amesyeuxparoitrabrausour!dans l'mé

-na-geons'boudeapresdeuxmolsd'amiquiepnse

r'pousseavequelcoude,onn's'aimeplusqua moitié,maisil

+

n'enestpasdeI'memedeéqu'estencasd'nosamours,monBas

=tiontoutditquej't'aimeetqu'tum'aimerastoujours.

:



N°2 Bastien. Bastienne

Donn''moi ta mainprens puis qu tu

BalieneTien Bastien bais les tout les
Basticn

I'vence.j Sis ravi quandj'la Baise..

deuoc dresqueca t'fait bien aise
*

Bastien

M

je Sensjesens aus si qu'ca mé'tientici,
Bastienne Barbarın

moi cam'tientla,la,la:oh:oh:ahahah!
Bastiene

ahjesuischarmédevoirce laviença.
N°3

MonBastienvaperir,amesyeux onI'vientd'sai

sirilsleferont mourir:monBastien va
+

perirjenepuisleScourirjen'scaiqued'venir.
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N4

2

Aga'cesgenslafautqu'ilsayentl'ccœurplus

dur'centmil'foisqu'un rochermespleurs, mesdou
Fin

les toucher Monsieur,qu'votbon.cœur
Sauvésvous,Ipouvés,leurs,rienn'apules

aurondeau

pournous s'in teresseJanscemalheurextrême,
lobjet d'matendresse

voussrés labontémême,sivousnousprotégésaupresde
aurondeau

saBastiennefaitqueBalienrevieñej'voussronsbienobliges.
N°5

Nevlatilpasdebicauxappas'jen'veux point

d'vosrichess'traitress,sansavoird'rente



$

jevis contente,quandon scaittournerunfu-

M

-seau,quel'on sçaitsoignerun troupeau,onpeut

B ,

fortbienn'manquer derien ,
N6.

+

Espritfarouche,rien ne tetouche,quoi tesmé-

prisdematendressesontleprixdetantd'audacemon

lassepourmevangerjenedoisplusriennegliger:
coœurse

Bastienne Barbarin

Helasquefairedansmacolerejevaisbientotpu

44-

nirceBastiencommeilfautouitonrefusamonri



+

val se

Bastienne

rafa tal.Monsieur,Mon
Barbarin Bastienne

sieur, es tu d'accordBas tien estmort?

Je'n puis Jutoutparer le corupqui'leme

na ce,iltientatoi , c'n'est pas moi.
DUO Bastienne

cestde vous qu'il doitattendresa
Barbarin

c'estde toi qu'il doit attendresa

grace,quoiquejel'aime,fai tesvous
+

grace,puis quetul'aime, prenssur toi



+

même un noble effort,pouradoucirson

même,faisun effort,J'unmottupeux chan=

tristesort,calmés nos peines,Bri

+

+

gersonsort;calme
seo

pei nes,Bri..

-ses ses chaines, Quoi pour Bas

-se ses chaines, Quoi pour Bas-

tien,Bastienne n'obtiendradonc rien?

+

tien,Bastienne nefe ra donc rien?



Barbarin +

sois moins rebelle,fautilcruelle,que

je tepresse,quejem'abaissea tesge

noux,pourBastiennefinspirerfinspirer des sen timens
Barbarin

plus doux qu'exigez vous leseul bien

dontjesoisjaloux,ledon d'uncœur Jont
Bastienn.

monbonheur en cemoment depend.je
Barbarin Bastienne

levoudrois,ehbren,mais helas!

Jen'scauroisdaCapo



No Bastienne*

Quandj'avons engage not'

foy n'y point manquer c'est note .

:

Frontin +

loy Aisement ce la se peutcroi.

re:Mais on bri se
depa reils

nœuds, quand on trouvea les

placermieux, etpuis d'mieux en

mieux un
Seig neur

+

cu ri euxfi

nitpar il lustrer votre histoire.

)
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